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L.E SOUSSIGNE, .,. ŒUVRES POETIQUES. LA CONSPIRATION A LOGOTA» 7lÉ6, l'archevique célébrm und neice rontificale cz ie
ONNErespcctueusement svie au publie de iI-nt-
“réal, que les voiiures avce leur appareil, con--,

tunespar lui,our empêcher les Cahois, sont préles,
et seront mises en opération À la première neige. As.
sire, (jte par les tuoyens Qu'il empluye, Je but dési. é
secs nscomphi, Ce dont its CUIQUA PA ra se convimere
dans très peu de teins, il sollisite instumment les propri-
éui es et los atuires de tonte clisse, demeucant dans les
unviendes limites de la ville, en particulier, de profier
de-ses servizes, nux devanis de leufsmaisons 105)ce.
tives, an de remédier à | incommodit: serieuse des ca-
bots clans la vi le, et pur là aussi le ren.bau ser de ses
dépeuses. Il à aussi des ruiiicoires pour les Co tci.s,
avec lesquelles il les ruclern, chaque fris que In neige
tomhera, et quil sern nécessaire. avunt sept Leures du
m ting et sil ne ; rôduit joint, dans fes” Loria de ses
opérat ons, des chemins Lenuceup medieurs qu'aucun
que 1u3 18avons cus dans les hivers d'au, aravant, il n'ex
izern sien potter ses travaux, Ilenteprendra uussi, pen-
dant l'hiver rochain, d'erpéeler et fase disparaitreles

les rues principales des fauxboërge; sionc ahots «ins

. G. BARNARD.

N-xe,propnse de publier par Eonseription, un Vo-
7 lume de POESIES CANADIENNES (du mtme

mien )ayantpourtitee, ERITRES, SATIRES, CHAN-
SONS patriotigues, Se. EPIGRAMMUES, et autres
picees de VERS, tant déja publides foJuedises, (les
premiires, revues et conigées,) avec NO112S expli-
iives el critiques.

Pur M.....B....d.
CF Os souscrit, à Montréal, à cette Imprimerie, et

chez Me, Faire, Mv, Cuxmivoman, &es à Québec,
»ux bureaux Peln Gazelle vt de Mercury, wux Trois-Ri-
vicres, chez A. Z. Leptaxe, No J&e.

À VENDRE PAR LE SOUSSICNE,
51145 Garons d'Huile de Lin bouillie,

259 Meules de Newcastle at de la Nou-
veille Besse,

150 Cuisses de Vitree, de grandeurs nrdinaires,
% Vitresien paniers, et Verre à Mircirs.

Acicr de Crowley, de Millington, ot Aricr houffi,
Bur:es de Fer rend, plat «t quarré, de différentes

fFrosseuts,
Fri rturée, Mastie, Feprit de Térébentine,
Poudre fisc en cnnisre de Let Q livres,
Goudron, Brai. Rosine, Colle, Indigo,
Peehitane, Tole, Foraim vierce,
Podles it curine, Do. doubles ot simples,
Pl-mb Atirer, de grosseurs assorties,
Cuivre jaune et ronge en fouilles :

Avec nu-asser ment général de CLINCAILLER(UE et
de COUTELLERTE: teu:es sortes d'ouvrages en Fer-
lane, commun et double.

Aussi,
4C0 Réverbères perfectisnnés pour Lampes on Chan-
‘elles, bis premiers Ce la sorte qui scicnt offerts à ven-
dre en Caunarta.

Attendu jar les prochaine arrivages un assortiment
bien chrisi de Cnharcts à Thé ct antres pour assortr,
vonmuns et de la mer!leure qualité de Veruiss ainsi
qu’un ay prosi icnnenent addéionne) d'articles de t0-
Llettes, Ee. Ke. JOHN WHITE,

9), Rue St, Paul, près du Marché Neuf.
Mentréal, 9 Juin 1548, 30

S. HU. WVI1LCOCKE,

FFRE =« servires au julilic, comme Te encereur
en langues Ansiaise, Française, Allemance et

Hollandaise, 1 écura des lettres de tou:es sericss
Fera des Comptes, Régleru des Livres, préjarera e:
grossoyrra des Documens; préjarera des Maruscri*-
jour la presse, et fera cénéralement toutes les choses de
ce genre, Cont son expérience et son habileté Ie ren.ser:
capable. .

S'adresser rue Chenneville, derrière 1a chayelle des
Méibodistes, à Le prenière maison À gauche «un ven int de
la sue Come. On qourra leisser des ordies chez Mr,
Jos Maven, vis-à-vis du p'alias de jusiice, où il y aura
une botte | cur leur 1écet tion,

Montreal, 8 Novembre, 1823.

 

s'acjresse À lui à cet effet.

Montréal, 20 Novembre, 1823.
. N°1L—0Ou vient de tfhire une épreuve yarticlls des
riissoires jour les trottoirs, avant qu’elles fussent rou-
plètes, cl le résultat en x ete admirable.

A VENDItE

PAR FRS. ANT. IA RNOCQUE,

Na 22 Re St, Francis Xavar.

IRE blanche | sur CIERGLS,
VIN bianc run jour lu Messe,

Ullises, Ciroizes, Octensoirs, Bin fers, Burce't-s,
l'er.es-Dieu, Boétes aux Suin'es Huites. Encens os,

* Chandehers d'ucolythes, Chasubles, Brevit;es, Se.VINS

 

De Madère, Port, Ténéritte, Espagne, Si-r'e, Champa-
qne, Sauterne, Frontiznan, Médoc, Haui-Bron, Abua-
flora, Bau de Vie de Cornie, Genièvir, Ke. cc.

EPICES DE TOUTE SONT.
Ornemens de cieniinées, ‘rot: + d'ajbatre, Pendules

soutisales et autres, Can leluhies, Or co feuiliets pour
dou cs, Fil d'or et d'argent, Paillettes. ke, Ke
lissoins Cuixôis,"d'une Ganité suérieu © dci.ls pour
andiec le papur,
QUINCAILLERTE en rénéral—cemyrenant entre

autre—taule, p lagues de sec. acier, frablanc, p ocles À
fuive, scie de Teng ct de moulin, viscony tes, j cintures,
égouines, vitres, Masiie, &c. noir de fntmée. Jit sen
assor.iment otdinmee et tres zendral de Marchaudises
Soches.—Au si—du WLI ki yde la fabiique senoninée
Ce Ste. Uhésd-e, Ce Whiskey mu lép endammen de sa
fuice, est encore très * cro:fmandah'E par su don-eur,
fon gui! &j ust, et ses qualiés aban anes £ unt
Pagent de vette Fabugque, if on ania constunn.éat en
venie, of bp wdra des prnins « tautres y soduits du pars
ea échan,e, | our le dis V\laskey, coumac-j our tous les
autres objets qu'ils à en venie.

Monucal, 11 Acût, 1523.

 

 

VENDRE.—La inaison et dépendan-es p:réscale-
ment occupées par Me, Arms.rons au villare de

Bertier, mises dernièrement cn très bon état. Lasiu-
ation comme résilience j rivée, est des y lus apréables,
«test très avantizcuse pour le commerce. l'eur les
pnticaluirés, s'adresser à Cirantes Monnisox, écuyer,
à Lerti5er, on au soussi,.né, À Montréal.

G. LD. ARNOLDI, N. P.
Montréal 22 Celobre 1695.

PERDUE,
R ARDI, le 29de Septemhre dernier, entre St Mar-
I tin et 3°. Laurent, cu dans bre environs, une | ¢-
the cassette app artenant à MureStariin S. Baret, Notaire,
et contenant fes elieis suivants, savoir, À chemises hlan-
ches, un dickay, 2 cols, une minute de quittance et
Cautionuement, Un contrat Ce marie par iuietsa dame,
et une requête ap partenant à Antome Sézum, Se. Qui-
conque nuriit trouvé la die cassette et son contenu est
prié du fes remet.re A cette Imy rimerie.

dMontreal, 7 Ortobre 1E28.

LIDRERIE FRANCAISE.
ER. FABRE & Co.
F'is-à-Vio l'aluticnce

N t-onvera constamment à la Librairie ci-dessus
une Collection très bien choisie et très étendue de

Lures de l'héolozie, Liitérature, Loi, Ke.—'l'cusles
Livres en usage dans les Ecoles,

—AUSSI,— i

Yagicr, Flames, Encre, Oublies, &e.—Un très grand
assortiment d'Images, Gravures, Cartes, GéograpLi-
ques, &e.

Les mêmes Libraires se chargent de fuire venir de
France dims les y lus bref délui tous les ouvrages de Re-
ligion. Li tézaure, Lui, Ste.-—-qu'on y ourrait désirer.

N. B.—-Ils se charcent d'éxecuter la Reliqse dans
toutes ses branetes.—le tout À des juix modérés,

Montréal, 18 Novembre 1828.

BREVIAIRES.

I FE Soussigné vient de recevoir quelques
4 cxemplanes du Breciarivm Romant.m—

Pais 1622, qu'il fire à l'attention de nu
dierrs Qu Crergé de ce Diccèse,

: Frs. A. Larocque.
Montréal 25 Aout 1828.

mage tartesparersce000

LIBRAIRIE FRANCAISE,
T. DUFORT.

RUE ST. FRANCOIS XAFJIZR.

E Soussigré c'aat en possession de ia totaiité de la
Libeai iv ce Mo Ausan Germain de Quebec, de

cede de M. 1, Malo de Montiéal, et de ce qu'avaient
ut 29 Se loinbee seumer, Messys, D IL, Fabre et Cie,
du mêtue lieu, en Lines de lo, Litiora.uce, fe (ue le

dix Soussizné à eu soba d'épuier de ce qui pou sy

sencouter d'uutnorai on Pirced deux.) Cade lus aya
recu de France nu essus de deux mille ouvrazesns
veanx, consistant pracipalouenten Livres dde Itelizion,
et dont pat ie s ouvre dans cé tuoment, informe des Mes-
sieurs du Clerzé, a Bacre au, et de l'ublie en général, |
qu'il a un fond de Bibraitie Françuise le plus étendu ei |

le plus complet que lon puisse Luuter durs les Catra-

dus, en faut de Livres ve Metiston, foci, Médecint, Sc.
Litérs mie, Classiques François et É rançers, Mébis-
Les, Ke. &c. . 2,
Un Cutuozue des Livres est prêt A son Mazasin peur

l'usage des ackcteers on attendant les mj tunes.
— AUSEL—

Daiensoirs Surrrbes, Doicset Argentés,
Chandclie.s d'Acoiyies, Calices, Cibores, Fncensairs

et Nuveties, Burettes, Beniiers, l'orte-Dicux de aidéroue
cs façons. Letes aux Stes.-Hunes, Cierjes, &e.

V'endules cu Bienze Doré, à Musique,

 

 

 

 

 

Lio de. do. À Colcnues. AUX SCULPTEURS.
Cunedeclab.46 du. “o. NA BESOIN d | , Int
Latuy es do. do. Ç QG ! pus IN à e que “quesous rugesensculpture

Poii.us l'endules, Cachet d'Or à Musique, Boîtes à 1 vourle Maire Autel de ls Nouvelle Eglise Parois-site de Montreal. Les plans et dessins ; ourront ébie
vus ct examinés en s'adrestant à James O Donncil,
Veuyer, Avchiecte, au Masonis Mall; et les prog osi-
tions pour l'ouvraze devront être adressées par écrit au
Suussigné avant Vendredi le 7 Novembre prochain.

Frs, Ast. LARUOCQUE, Sce. C. D.
Montréal, 13 Octobre 1823, dinsi

. S CHENEY,
Vis-a-vis de Messrs, Horatio Gates § Co.

EpEso
Creenat

vise) Drones.
Montréu!, 3 Octobre 1823,

Musique j laguées en Ou, et ditto d'Ecaille,
Uns Enjeihe Collection de Grasures, Eostampes,

1 O.Cantix ue dessin ci nso de matte,
Le Portrait de sa Nainiele Léon Nil, en gravure.

dad dag ros nature, le jour de son Sacie, ar I. Du-
bois, j ensionaire du Roi de France, à l’école des Beaux
Aris, A Rowe,
. Yager, Blaine, Encre, Cire 2 casiicter, Pain A cacheter,
“we

Attendu de jour cn jour, une collection de Livres de
Loi, Lit:érature, &e.—(Æn Anglais.)
AU- Uncrésii. res libéral aux acheteurs wu dessus de

Ciuquuate Lonis. .
Na B,—Tous ordres pour des Livres qui ne se tvon-

veruent pus dans la cotleçiion, seront recus avec re-
connaissance ct éxdeu.ds aves |onctualitd Ut Ados sais

robs, I. DUFORT

 

résentement de Londres, Liverpcol e:
x, son assortiment complet de Msaei.air-

 

ES Soussivnes ayant été, | ar acte passé devant J
M. MONDULET. Evuye:, et son bentitre, Notui

tes, le 19 Juillet deaner, nommes Syadics ou Cusntoun
de la MasseenÉailti ede Mr, USTACHEPRÉVOST.
videvant marrtanr on cette ville, donnent pur ces pré
scutes, notice À tous ceux d'ii peuvent devoir par comp»
tes, billets, obligations où aussement au cit AL Eus-
tache Prévost ct à sa masse, qu'ils atent À payez san-
délai leurs sleties respectives à Me. F. A. Larceque,l'ur
ses Syodies Soussimés, qui seul catautorise {i recevoi
l'ayement et à donner quittance; -ct tous ceux qui peu-
vent ayoiz des réclamations À (nie contre La die masse
sont yriés de Ic& lui faire connaître-de wuite aGn de par-
senc)lutôt à vue dighiJation,

Montréal, 23 d'Oc'ohre, 1892—:.

Nica?

190 Snes j'eirre nois,
12 Carases Canelle,
A0 Caques Sel d'Enisom (100 t« pat Caques)

, 6 Guisses Iadigo-—lnile à Salnde, Suero des fudles
Pig.aat, Clundelles de dpenuncey, Eco ous 7

 

EL SOUSSIGNE oilre à vendre les articles sui
Vauts qui se débarquent du Date Diop et du Tha-

7. +] {a. Dep,
* LOI Caqutt Cloux à Îbse assoniis

Coux qui avaient déjà essayé tant de mogensplus où:
moins efbesecs j Our néiririre Ja république el von ads |
dien, ont tenié le ius alroce de ous, duns dn nusda
23 de ce rcis, (sept. 1508.) la çrug son de cote
ville est comparée du pronaer esea lion de gretñ-ciers
à cheval, du'butation Vrs ct d'une briza ce dai;
lerie. Lees conspire ens sont parvenus à Sagar cette
bisade et enon: fuit lu buse de leurs operatiens, 5a.’
wis ce quid avaient arréle, duns une réunion qui ent:
ieu le sci: méroe à faut heures, une partie de s'artue;
lerne devais astagt e: le puisis ; une aute le quatir°
Vargas, OÙ Jl YnVait Gue.ques j ssonciers 5 une cy
tne enfin ecioi des pren aivrs. Ceux destinés à l':
que de Varçus devaien: se subdiviser, ef allen meine
teins mere on bere ic gonenl Faditin, afin quil se
pligat à la tete de cutte par ici, € nt eyrise,
La disianee <img oitenee mienne oo ce joint firent

commencer pas l'assaut du palsisg à fit rs vécuié 7er
le commandant Taig oo licrment, Flarenting Garza
les, te eon i aie Lop 2, ot Weneeslio gutuva. quicou,
mandafent les assassins. :
Horment, de su y ropre main, égorrea toissentire les,

et, snivides autres, exradaus les salos 8 supiériru 5, vu,
maby¢ coneure 2,6, le licuteaant Anauet + fra ra, cÉR-
cierd'os fonaance du hbératen-leuwroppessuacis pp ile
récistance, jusque à co gute kis Luis ede combal pas
un coup de fabre sur fi mule dcie, les aemics ena
j urcat ; énétrer jusqu’ Lachantie à coucier de S.
Lolivar sortiA leur renccaue, mais se voyant scul-con-
tre tous les conspiraterrs, if cseay.u d'ubor.l Ce se re-
trancher duns sa qropie c…mbie, à 2ÿant reconau
Vimpossihiité de résaier paus lons-terns, saute dans
Ja tue jar un balron, puis, Mnisant le teur d'une parade
de la ville, ily nevint asereutie su quartier de Vir za

L'attagne dece quartier avait cormensé aussio:
qu'on avait Cu cOsnNissan-e de coe du palui. Le
vemmandant Gilvn, qui Li ciizesit, bragu:t un cuxnn
vontre In j orie, tunis les henanes de carte défendiezt
leur j oste avec énergie, et, son.cuns or les sofdais du
même ba'aitlôn qui jar les jencires d'en Laut raisin
feu sur les nssaillans, avec use partie êu jeu Ceinuni-
dens qu'avaient les; renpèis, 11> repou “rent leseous-
pleateuis, feurs pui ent le cauen et les jou sun.
dans iver os di ge dons,

Cependent, déjà s Cinlontiairo 'uite dons la saison du
géncr Facilig, quelques ans det a ultéves aus cd us
de se ivazes Can tia Boacena cb 3000: Mentos à

pris ancis sauté } ssus les musatles den
éctnt pa vents jusqu'à in chambre de ce ç
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vaient sujiisle ecoonel Bouvas ducs 8 mnt, et ivi =
valent dlcharsé un jisto'es dans lupo nae, La haute’
volanel Bolivar e<ji n de In min 0 Tau jinn
naval vg fa fore de Voter ds S10 Vent ai god ans |
édiense, parcequ'auteemest bis Witruert fus cséh !
fire. l'est mortaux côtés Eu genital adi, quills
ve le défendre, l'a livié lu)-niuine nux cou, s des wis
sonsttt
L Loiquecenx asiscaicntenvalale pulais ea ecstirest
ilscerncontfient à di porc avec le co'oz et l'ergusca,!
aife-s-cunp fu LGA cur, Ca ligne miraie, aT6,
mier luctise de Césez die, Gvtit ASCourt LC Si M cE-0R it

Au TGtENt mére eu il arivaiz au patios, il requ: A
beni point un cour de yistelet de Lu ui un du € :mtan-
dant Caraje, à li réeune puomots.a suquel ii venait
d'aveir une grande past. Le colonel Fer, uson avait ni
fronté ta fureur de l'ennemi dans les combas, eur à
nous accompaznni: à li guerse depuis 1823. L'intré--
idi'é quo le pro:ézeait sur le chap de b'taile n’a qui
€ inctre à l'as à les comps duo tictre. Son sénér.ux
courare le faisn. ncecusir nu tate 0d Vagell son dee
voir etsulayausé, !

Un.les polarons sorus de Vareas A Ia peureuits dest
artifleurs en fui e, marchait sous les erdies du Heute-!
nant Terrain qui, S'y étant teuvé eto, avai ablé
utilement l'otficter de garde à décendré son poste. Le!
danger oi se t.oavaitle } luis enone Torrendva as!
di izer de | ré'érence ; mine après avoir consemmé le!

feu de muni tons qu'il avais avec lui, à combattre les!
Cunsp irateus que en etriont sraîtees, il étais obiicé de!
retourner av guiiier ponr en chercacr d'uiires, ans,
ce moment, ni fat rejoin parle gdade:) Urdandia, minis. |
tre dee Lo ocueree, qoi avait npyris dn comman-tant!
Whittle cos divers évonrmens, et rprès svois Ent don-1
verdes muniians ice corps de trully os s'étai’ mis à sal
tête pjons marcher vers le palws Le trouvant Shon- |
sonné, it seth sue In reuvte place, et de ce point or;
donn- La défense de a vite et la poursm.e des maturens!
tonnes. Le cenéra) Paris, conmaadint rénérat du dé-
partemen*, accsmprmnat le ministre Ge la guerre de-

juis ie moment cu il l'avcat renconté au sc air de Var-
cas, et sur La y Lace même ls ralicrent à hriendant Mez--
ram, QU, SV clant renin Gop 101, s'étai: trouvé quel-
que tems au pruvers des tries, ef bien.où apres les
genéraux Corcevs, Velez et Qrtoya.
Chneua d'eux fut successivement employé à civerses

emmmissins, Ens'acquitiant de celle quiiai ccm: con-
fié, le veuvont Conlovn ent le bonheur de rencontrer
Cuinja, qui avant avec lai seige artiteu-s, et ne le croy-
Ant pas un des conspi aieurs, tl le lene demanda. Avec
ens, al bath une autre ban ie et poursuivis les fuyards,
À plusieurs desquels il aniva de se citiger vers La place.
Lu y oursuite fat beaucoupplus active dut Moment gue
se trouvèrent réunis les premiers trente hounnes qui
Taärlient sous les ordres du commandant Crofon, à:
plus encore lorsque fut arrivé tout l'essadron de greaa-
diers; car alors elle put s'étemire aux environs de la
ville, qu'occupiient dojà librementles forces de Vargas
ut colles des mêmes grenciliers conduites par les chefs
quenous venons de nemmer,
Ne touvant plus le Intaillon de Vargas dans ses

quartiers. lorsqu'il y arriva, le Lidéraierr vint à In
Ince od il fut regu avec des transporisde joie mexorte
mables: officiers et soldats voulaient tous embrasser S
EL. et 8. Es se ven ht aux désire de tous autant qu'il lu,
sut josstile de le faire. C'était un père cheri qui reve-
nait au sein de sa funnille, 8, BE. paresuent aussitot la
ville dans diverses di.ections, visi les postes, et il
commencak à faire jour lossqu'il, se retira chez lui au
mien, d'une poy ation qui se filica de le vois sain
ct saut,
Ou avait compté beaucoup, dans lu denvière réunior

qu'eurent les conspirateu:s, sur d'appui qu'ils se pro-
molinient de La part du peuple. Your l'ab.eni., ils ne
eussitient de crient mort eu lyven ; vire la Constitution
ke Cucula ;vive le général Sentaider ; €t is avaien
puis pour mot de rabbiemwat: Ja deride Mais le peu-
Hle ne jeuvait £e laisserentrainer prenne hoate de pers
he asus, Tous ceux qu soirent sie leursLnbie
tailons avsatie jou: re rendront à Ja luce. Le sosie
resrenier & dans 1 s maisons jusçu à ce que le jour
leur p'ennit de decouvrir de quaie'asissat. Dès wi
nui, dng rs Jes disposi ons du généanl Cordova, ML
Mano ta is é mit pati pour up) ejercnville quelques
imiñres de canton, Cf, avant Luie hotes du main, àl
dès de retour avec plus fe mille hatitdela campa-
«pes armdqi fubogiile shit exvoyés € »

 

» d'un balcon, il n'était pas encore Lois «

“eslistes seront dépquilles etGénombréag

tien dg grâces. .Loisqu'on.n rendu les Corniers devoirs
HRX Cor; 2 des côlonels Vosivar «4 Ferguson, il'est ruté
de vei dus Dycérajtes révnte 1tel ecarqûrs de none,
Prot est générale Ja conviction que fog gonsy irateuzs
n'avaient pas d'hnie otjri qué In rzocldu Litérateus
e quavge S. Fe au vi:eat la république 1 Tant cat
présent à tous Jes cspii,s l'aven fait j ar. les asticeurs;
que quur les s£dnie ca leve avait p remis leur comé
begin ver six mois de aie, ete tos le esc de ‘a rele !
AE: de secours des Lome es aimés s'e lu cananne,

eo. denomber 5: aane oté ju-gned ylus de quartie

 

Siete, va est pt: vonu à mrèter des ar Uleves quite lac
valent p-séti0 15 ju nuit même du 25, et resque to::3
leu.scompTe…. À: cinereste-teil A pread ¢ cing per
sanuce, patmni lequelies l'édieur sesj ensslles du L'on.
duc'eur. . Co

Les persernes arréides jeequd présent rent celles
den: fa siste cat eiagrès, Neu- irisons connaître le lieu
Ge leur naisarce ÿ eur justi£er Pusser:ion faite yur Pic-
tenduni Cu dépintement, dns Ig prechumaticn cue revs
‘renserivent écnlement ei-Goeetus, que hs Yogetifn
neni cu fue § eu ou feindepart dunccattemfime’ceng-
jpietion, Jini nous nous ahistencispour le mementide
ire cornaitie ce Gue nous savons sur lus charges, par-
Sienlicres qu la erminaliié de chècvr. pajee que neus,
crovens plus à pscpes d'atterdie la Cécisiondu inboral
«om étant, Le chef d'éta-muier général Cordova, le
commun ‘aut généad Paris et les rénéraux Ostera ee
Veles, ain:ique M. Pranci-eé Fouia, maristre ded
sauve cour, le fieeal de latory rupérieureJes:quis Pa-
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Jere ching lit ew . 15°

Sui: la liste des perneanes arrêtées, an nombre Ce 05
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voyant suivi par Quesquez Loi mes només, ii te réiepin
en teu:e hâte seus la Voite d'un pont, j our les laiscer
vusser D resia quelque toms dinsectie posisien, avant
de l'env jusqu'à In ecintiires et à entendus: ainsi audes-
suj de sa léte les Jus de ceux qui le cherclaient peur
ui avraciér Li vie, et qui sceuéraient, cenme tous l'as
vons gi dit: Vert eu tyran Beliver. Lien ot ta
vitre signal se fit cicendre, et au ens Five le Libéreteur,
3.12, reconnu: Fes anis et sor,it de sa retraite j our vee
nir zu mien d'eux. Ceste circonstance n sans doute
té cupprimée comme peu en harmonie avec ls dicing
du Presilen:-Liséra.cur. -

Bnlivar four récempenter la bravetre et le dévoue-
ment des soliints qui ent détendu le paînis et dispersé
les cons, iratcuis, teur a fait, dit-on, arstrihuer S20,CC0 -
“ta promu au grade de caolenet leur commandant. lo.
Aeuicauaz-colcnel VYListe +Ccaréerdes Lists» Unis,

PRÉSIDENCE D23 ÉTATS-UNIS.
Nous nous sommes alsutenus à dessein d'émetise une

spiaian sus le rcsultrae l'elecion asiuelle, malsré d'in-
écèt que, nous ne ti pons pus; edtLedNe nL j oli i-
me iad ite méme à l'etrancer. À ln vétécen'est que
sep.ul< très pou de jours quel'onpeutétablis. syns avoge
op à crnintre de s'écaites de AVES, quelque caleul
ur le nombre de votes qui voit donner dans tes colères
Jecioraux l'avantare à D'un Ces candilats à eotiehaute :
anzim. Nous coyras ton'efois p'ouvsir nous Bazar
ier nujonrd'hui À dire Que les cannzes de sicsès sont
dottemert raioncées en faveur de l'élection du généruk
tackson, bien que le résulint des élecrions dans quels
ques uns des éttis Cloi,nés te sci: pas curoue exactes *
ent connu. ; .

Les électeurs qui viennent d'être choisis par le pen
ole se réunivant en eid res, lo .mereredi S décembre
«x diférens siégs 3 de leur gouvernement respeciil—
Hs yvoteront, suivant l'iszge, ct ainsi que le preseritla
sonsutian, par buuetiss Corks dont le relevé scra (ni:
sûr des ses qui serant casuise risnges, certifiées, ecole.‘
des et envoyées à VCasbiagion jar des mos-ngrrt spé” *
-itement puyés pour cot objet. Le second tandi da’
mois de (evites suivant,los vo,e5 égoucds suses diver.
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DERNIERESNOUVELLES D'EUROPE.
Nrw-Yonx, 17 Septembre.

Le paquebot Sylvanus Jenkins, capitaine Allen, est
errivé Sunedi de ‘Liverpool, avec des papicrs de cette
ville jusqu'au 11 et de Londresfans 10 Octobres

Le paquebot Edirard Quesnel est aussi arsivé du Ha-
vre, avec des parie jusqu’au $ Octabre.

SSI TURQUIE
M est maintenantà peu près certain que les Russes

seront contraints de se retirer de devant Sehumla, et de

prendre leurs quartiers d'Hiver. Le Journal des Debats
Coztient un autre bulletin russe daté du © Septembre,
qui se plaint en termes amers du manque de fourrage
evant cette forteresse, et dit qu'il contraindra les Rus-

838 à faire un mouvement rétrograde. Tlajoute, dit le

Morning Herald, que le quartier général de In secande
annte sera de nouveau transièré À Jenni<bazar; que les

horitanx etla grosse artillerie avaient déjà pris cette

toute, et quel'armée elle-même cominencerait | robable-

ment À se mouvoir le 10 ou le 12. Cette nouvelle im-

portante explique les difficultés où se trouvent les Rus-

ses. Eile indique aussi de la manière la lusclaire l'uc-

tivité extraordinatra que montre In envalerie turque, qui

hinreûle constamment l'armée russe, et pousse ses cx-

eursions jusqu'au Danube, Flle montre aussi que l'ar-

mée du grand-visir avait forme une jonction avec celle

d'Husscin Pneha.
Le bulletin ture recu à Boston farla voie de SmyTne,.

à été reçu à Paris le 7 Octobre, aste un autre aussi da-

te de Schumia. le 2 Septembre, c'est-à-dire six
après le premier. Le voici.
Le Samedi. $1 Août, le Serackie: envoya 70C0 che-

vaux, sous Alisch Pacha, pour hainiser les terriers du

camp ennemi. Ce géneral s'avança vers Jenni-Bnzar,

à quatre lieues de Schumila, et ayant attaqué avec imy é- |

tuositéle yetit camprusse qu'il y avait, il s’en suivit un;
1

combat qui dura quatre heures, et dentle résultat, Far

la faveur du Tout-Puissant. n été glorieux aux armes

ottemanes. Les Russes furent défais ct obli,es de re-:

traiter dans les bois voisins. L'ennemi, a der 200:

hommes tués et 20 prisonniers duns cette affaire. Un

nombre assez cousislérable de chevaux de cavalerie et

lus de 200 bœufs, qui sont tembes dans nos mains, ont.

été'distribués parmi les troupes. Nous avons mis Îe|

feu à cent chariots & provisions.
Le lecdemain, nos troupes nttsquèrent 120 hulane

russes. gui retraitaient:elles en tuèrent la moi*ié, et j ri-

rent le reste. Parmi les ‘derniers sont trois officiers su-

périeurs et un commissaire. lls dirent qu'ils avaient

été envoyés dernièrement au maréchal des ant Silistne,
pour porter leur paie aux
ville, et devaient à leur ret
lorsqu'ils sont tombés dans nos mains Nous leur avons

pris 120 chevaux et 250,000 piastres d'argent : le tout a
été distribué aux troupes.

Porie par le Seraskier.
‘L'ennemi a abandonné

Vii bey et de ‘Ti-murdski,j our retraiier A une heue au

delà. “Le Seraskier continue ses arrangemeus pour for-

cer l'ennemi à une retraite absolue.
Constantinople 12 Sept. Les Tures sont enccre dans

l'ivresse de la victei-e. mais la Cesce:t: des Rus-es près

de Baurças n escité quelque alaéme ja-mi eux. En

recevant cette nouvelle, le Grand-

Andrinople.—Hl parait qu'il s'est concert
P-cba pour raviailler Varan. Cn poursuit avec acti-
vité les mesures pourla céf:nse Ge la capitale. Le sept,

de Septembre 15000 | on.mes ce cavalerie ‘Kourde de-

barquèrent aus Dardaneiles ct prirent la route de!

Choumla aux environs de Constantinople. Mais les ta-)

ses augmentent dans la cap tale. et il ne se {uit aucune

affaire. On a grand soin de pourvoir aux besoins du

suple. Le Caimacan a onlonne dernièrement Une,

inspection générale des boulangenes: en cette occasion |

vingt boulangers ont été cloués à leurs portes par les

oreilles —Pendantcette c:uelle 0; ération quelques uns ”

d'entre'eux fun azent leur pipe avec inditerence.

“La nouvelle qu'on avait absolument protiré à Odes-

toute exportation de bled, à fit une triste impressiou al

Constantinople. Les conséquences peuvent cn être dé-
sastreuses.

D'autres lettres du 14, reçues de Constantinople. Le probabletreat. Dans vnecrupie de jours les chemsas |

contenu en est en substance comme suii: La prise du;

retic port de Bourgas sur la mer Noire est corfitaée :

31 n'a cependant été que deux heures en la j ossessien

de l’escadre russe : les habitans s'assemblerrnt de tou-’

tes parts
avant-postes rUssés,
rent. Le sultan reste à Constantinople; et l'en dit

maintenant que l'étandard de Mahomet ne sera pos dé.

ployé, vu que les Tartares ont rapporte des frontières,

ue le climat, ln maladie, et le manque de provisions ont

mus les soldats russes dans un état si miserable, quis

ne peuvent resister aul sorties lusieuses dus garnisons

turques.
!

Un renfort de 10,000 hommes, avec des provisions, a été é ne, € , . ;
: été énfoncee le mène sor, pendant absence du com- . sricni

5 ; -. . : ‘ > . avons recues Îuer par les pajiers américains, et

a eq ordre de partie jour Varna, et Fon disait q € là mis, et l'ou à enleve Ces actteles de jruaillene, pour lan ne sr A Ï vai » «que

flotte allait partir pour faire Irver le blocus decette pla-, valeur de 25 à 30 louis. Un en a trouve une partie sur | "US avons ete ne

ce, et oteraux armées russes les chances de passer dans
leurs quartiers d'hiver sur leurs transports d'Odessu. |

Des leitres de Francfort disent que le Grand-Visir! voleurs aprés étre passés jar la cour de Ia banque, ont : stunt :
ivé

à

Schurnla av fort de 40 i J } an court appereu qui sus:

est arrivé à Schumla avec un renfort de 10,000 howinet. ouvert une porte qui menait n une cuisine, en cassant |

1

jours :
+
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troupes qui assiegent cette jna ne fut prise À la fin, mais en sav

our serendre À Jenni-bazar, fe etaidans la j lus grande Cetre-se,

Ï
1
’

Les pay iers, lettres et cou,» |

tes trouvés sur le commissaire ont eté envoyés à lujsi

130 |
les positions de Mararernd, de {si p

Visir s'est arrèté à] dez-vous «e son corj<
é avec Hussein i bat du 15, près de Silistrie, a ét )

: terreur panique, par l'apparence de quelques Spalus, der-
|

SPAGNT.
Madrid. 28 Sept.~Le Comte d'Espagle, qui com-

mande À Barcelone, a emprisonné dernièriment plusie-
urs officiers,s'étant apperçu qu'ils tramgent une con-

piration, conjointement avec quelques fmigrés espa-

grols. Ces officiers avaienttenté de sédure la garmison
de Barcelone, et il parait que c'est un segent qui, le

i donna avis au gouvernement, Le comtefemier, cn ‘ ;
‘Espagne a fuit quelques unes de ces hrrdlations en

la confasion, ct pourpersonne, pour éviter de causer de ]

ect effet, il s’est posté une nuit, au coit du palais du

comte Santa Colona, où les chefs avaicht coutume de

"assembler, et comme ils allaient se retiret, il les arrâta.

PORTUGAL.

Les derniers avis de Lisbonne vontjusqu'au 27 Sep-

tembre, L'arrivée du vaisseau qui portaë la proclama-

tion de Don Pedro, à fait une vive sensatation à Oporto.

Le y eu le, en apprenant lu nouvelle, s'unazina que De-

nr Masia Îl allait débarquer, et courut en foule sur In

lace San Ovidei. Le gouverneur Üit sortie les troupes:

le 4e régiment d'infanterie fut le premier sur le terrain.

mais il ne voulut pretirer sur le peupde : un autre corps

de troupes fut appellé et le peuple fut «disperse, après

que plusieurs instividus eurent ete tues ou blesses.

Il se préparait ane expestiion pour aller attaguer lt.

le de Tercère. Elle devait se composer de trois vis.

seaux de guêrre, et faire toile ln semaine suivante, Un

‘ vaisscauarrivé de l’ercère avait rapporte que le 5e régt.

de Cagadores, qui avait été exile aux Azores. À chuse

 
i des ses principes constitu'ionnes, aviat resoiu de se ren

fermer dans Angra, et d'y soutenir un siège

NOUVELLES ENCORE PLUS RÉCENTES

D'EUROPE.
Nuw-York, 19 Novembre.

Nous avens recent parle jaquebot NewYerk, capital
ne Bennett, des papiers de Londres jusqu'au 13 Octo-

bre.
Ü n'y a poirt d'avis circonstanciés plus récents

du théatre de la guerre, mais d'après un postscsiptum

du Courier de Lond:es. la reconde armée russe n êté
disperse, et l'empereur sera obligé de retirer ses trou-

5 de devant Varna, j our les mettre en quartier d'inves.

Tandis que le vénétal Paskéwileh céntnue à reüscir

en Arménie, le general otha eld rej ousse de devant

Silistrie.
Paris le 11 Octobre. Nous avons regudes letters d'O-

dessa du 25 Sehtembre. On ne doutait point que Var-
ait que l'arniée sue
es que l'empereur

désirait la paix. St nous nous cnrap jortons aux letires

de Bucharest. les dures ont res pis l'offensis à . Leco:ps

du génés.. Roth a ete presgne en rrement détruit. Le

iège de Scumla à éte leve. et les Insses, abandonnant

rièees de canon, ont rettmite vers Bazardjik, pouesut-

ar Hussein Pacha, à la tète de 70.007 hones, qui

se flattait de les pouvoir déteuiee, de tombe, sur des der-

rièrrs de l'armée q'ui nésicze Varna, de deaveer cet e

y lace, ot de terminer Ia cazmpagac en forçant les Russes
A une retraite génerale.

SJussy 20 Septembre.
eksisi Kirsowa j cur point de ren-
. Le tcsultat défavorable du com-

& la eonsérnencr: l'une

I e général Roth a

rière les woupes turques, Les operations contre Sahs-

trie seront probiemens recomumeuces, Après l'arrivée

de renforts.
Hambotrc, le 10 Octobre.

Unelettre de Francfort dit que des nouvelles reçues
de Vionne représentent ta camp azne contre les Lusses

comme comy lètemunt termine, et l'empereur sur le

joint de retourner à St, leterbourz. On dit que te

comte Wittgent tn est rap (elle, et le général LUarow

nommé à sa place.

(gueber, 20 novembre 1528.

Nous arens eu une fer'e chate de neize fa nuit der-

nière,avce un vent d Est le veni l'a amassée par bancs.

Mais la terre étant forie ment gelee, Cetle netze restera

d'hiver s5 ront excellents, €3 n03 marches ca seront Lien

ourvus.
Le hanzard ée M. Roy du: s la bi se ville, a été en-

? | foncé une de cet puits dernteres, mais «À n'a rien ete en-|

des campagnes voisines, et #Ji.t classe les eve de chez ce Monsu ur ; les von urs a ant trouve de|

toutes les troupes se rembarque- |. difficul-é à rouler des pipes Ce un xSega=

guerre jurée contre les nouchunus de ta basse ville, car

À 100 veczes de distance, duns le Cul-cde-Sac, je mag 1-

sin de M. Bouclhand à été aussi enfoncé, etil en a eté en-

levé 11 tinettes de beurre. qui contenatent § lus de 700

livres de beurre, à4 j'artenue. à M. Sauvazrau, qui tient

les balances sur le marché de la basse-viile.

La boutique se M. fterves, jouaillier, au Cul-de-sac,

un des voleurs, qui esten j.nson.
Chez M. Levy près de Le banque de Montréal, les.

» Alors il a pla Son Excellence d'outsic In Sesion
par 1a Harangue suivante:

Messicurs du Conseil Jégislatif a
Messieurs de la Chaïtbre d'Assemblée. ,

Sa Mnjesté sous son très-gracieux hon plaisie ayant
hien voulu me confier le Gouvernement de cette inp:ot-

tante Colonie, ce m'est une satisfaction bien vive de me

rouver xu milieu de vous ninsi assemblés en Parlement

érovincial.
Pincé dans une situation d'une si hante importance, &

-nc'époquede difficultés toutesparticulières.je ne puis

puesentir combien sont éj ineus les devoirs qui me sont

anpiosés ; devoirs, en effet, que Je désespérernis être en

‘tat de remplie, 8 In satisfaction de Sn Majesté et de ses

idèles et toynux sujets, lex habitans de cette Province.

J je ne comptais pus avec le plus frome espoir, sur ln

ouissaner de votre confiance etsur votre co-opération

sontiale duns men adimuictraticn du Gouvernement.

Sans une parfaice intellicence entre les différentes

ranches de fn Légt-lateure, les attxives j uhliques de ln

Zolonie re j cuseut ros) er: Jes mnux qu’on éprouve

Jans ce moment ne peuvent être efficacement guévis; la

prospérité etle bien-être des sujets Cadadiens de Sa

Majesté ne peuvent êlie avnnces, ef vous devez [ar
-onsequent bien croire que nuls efforts ne seront éjar-

sues de mon côté, por farserir a une conciliation jar

les mcsnres dans lesquelles les prérogatives incontes-

sables de la Couronne, et vos privilèges constitü:ionels
seront égulement res] cctes, RN
Le Gouvernement de Sn Majesté m'a néanmoing dé-

“largé dela responsabilite attachée à aucunes des mesu-
ces audopter pour l'ajustement des difficultés fiscales
qui se sont malheureusement élevées: et je saisirai une
accassion provhnine de vous transmettre par rorssage,
une communication de Le part de Sa Majesté, dont il m'a
ete spécinlement enpoint de sous laine past, rélative à
l'appropriation du Resenn Provincsl.

It sera de man des sir en meme tems de mettre devant
vous les vues du Gouvernement de Sa Majesté sur d'au
es sujets les avec le Gouvernement cle cetie Province
sur fesquets l'atsention des Monstres de la Couronne à
sé appellee, Vous y découvrirez les preuves du désir
te plus sticore que le Gouvernement de Sa Majesté a de
vousvoir, pour autant qu'il est praticable, ua reméde ef-
ectis conire tous les cas de enelicel. Lit vous | ouvez
contes sur mon empressement à vous donner toute as-
sistance en ton pouvoir, relativement aux éclairsisse-

mens de tonles les questions ii pourront survenis et
donnerlicu à des discussions daus le cours Je vos procé-
Jures,

Meaeienrs de la Chambre d'a Issemb!te,

J'or.Jonserai que les Comptes dure vent provincial et
dee déhourses pour lesde. a slerateres années soient iis
devant vous le pluidt possible, avec toutes les exphicn-
ons à leur ecard qu'il est en anon pouvoir de vous
donner.

s‘Frssicursdu Consiel Léristalif.

Messieurs de La Chambzed'Assemblée,
Me reposant sar votre zèle et sur votre dilizence dans »

l'excention de vos devoirs legislatils, je suis entièrement !
persuade que vous porterez votre attention limmiédiate

y au renouvellement de tous les Xetes utiles qui peuvent

j êtredermérement extires, et dune le fait, sur toutes les
| sau“ières d'uutérèt puislie qui jour.unt paraître de néces-
sé et d'importance urzentes,

Nayant encore qu'une connaissance imparfaite des
| grands interdts de la Province et des besnins de ses ha-
Iman je m'iæbatiendrai poir le trament de vous recom-

wwanderdes mesures d'amélioration putlique qu’il sera
le mou devoiz se scümettre à votre ‘enneidération À ane

 
{à

sente admunistration provinciale, Un cerinin vivier er,

toi d’un rang‘élevé, s'étant mélé, de réaæmenter unc
personne comune propre.eemplie uneplagevacante,il

lui fut répondu pnr son Execilence que-là pliée serait

donnée À une personne que son mérite, ct non l'intérêt,

réconimanderait,—Courant.
rermmee2e

MARIES,

æA Ste, Etienne de Denumont, le 10 de ce mois, Me.
Germain Lévique, Marchand, de St. Honri,à-Demoi-
selle JoseFhine Moreau, deuxitime fille de M. Chs.Mo-
reun, de Beaumont ;
Au mème lieu, le même jour, Mr. Fielor Pellégier,

Marchand, de Quéhec. à Demoiselle Margurrite Mg:
rean, quattic me fille de Mr. Chis. Moreau, de Beaumont ;
A In Mascouche, le 18, Me, Jdnleine Bureau, Map.

chand, & Dewniselle Josephle Cadotte ; ;
A Quebec, le 20, par Messire Fortier, Josesh Faller,

écr, M. D. de St. Antoine, à Demoiselle Marguerite
Blumbhart, de Québce; .

A Chambly, le 24, par Messice Mignaalt, Curé, Mr,
Augustin Demers, à emoiselle Morie-Anhe-Antoinette
Dreus, fille de Noël Brcux, écr. tous deux de l'endroit,

DECEDES,
A Québec, le 18, Mr. Gabriel Grenier, Agé de 78 ans :
En cette ville, Samedi damier, le cap itaine Chmses

ci-devant du 4le régiment ; 0°

unanche (dernier, Me. Grorce, enfant d .
Selbr, éer, M. D. ot de W. D.

VENTEDUGOUVERNEMENT,
MAR ENCAN,

AMEDI PRNACHAIN. 29 du courant, seront rene
dus, au-devant des Cnserres,
4 Bateaux ap partenant nu Gouvernement,

La vente a Onze lhieures de l'avant-mici.
NORMAN BETHUNEL,

Encunteur du Kofi.*

126 Novembre, 1528.
rmmt trier

NSTRUCTION A MONTREAL, four corrireret
guétir Jes Lézaiements et toutes les autres «ifficule

tes dans la prononciation. Ie D. LACROIX, Professeur
encet Art, previent le l'abilie, et plus particulierement les
rersonnes afllizées de cette maludie, qu'ibaininéleDr.J.
I. Ferns, qui possdde insinicnant su lus Laut degié,

les principes et la pratique du eystome, et qu'il cat à p ré-
sent conjointement interressé clans l'institution qu'ils eat
ouvert à la résilience du De. lu l'entrée du Fauxbourg
St. lsurent où ils sont prets à recevoir tous coux qui
veusront bien se confier À leurs soins, et ils esp cient, jar
l'éfficacite de leur sysième, mériter bien:ôt l'encime u-
pique et la reconnaissance de ceux qui auront visi.é8
eurs inshtulions.

N. B.——lls assurent que tous bégues peurent êtres
suerly, en | eu de semaines et beaucoup en peu de jours
Pour faciliter cenx qui sont affligés, et quine | ourrai.

ent payer immediatement après La guénson, ils donne-
ront un credit rasounable, en produisant des Lillets ap
dronves.

Les lettres adressés au De, J. M, Fertis, à ce sujet
ernt reçues avec attention (Franches de Poste.)

Montréal, 20 Juillet 152s-

ALOUER.

E
T prendre possession unmédistement, !n partie de
la Maison et Magusin, durs luvue St. l'aul, et de

Hus une Voute À deux éta
ci devant occupés par Mn.

  t'épagne plus reculee, Toutefois conune il est reconnu
en tous pays gue les hans chen et aute & comnmunica- !
lon mitérieures -qu'as si+ème d'édneation étabh sur
Les paueipes sans #4 Van to cds Midi=eie teins
et bien o:ssanisées, teadent À ls sureté des habit-ni, il ane
sera 1 emis de les mentionner, dans ce moment, comme
ét: nt des clj ts d'u alité préémincat.e

© Mas cotame Loui de tau es jalousies et dicsencions
(passées estle premier, comme le plus essentiel] pas vers |
Îtoute espace d'amélioration des lorsque, ee premier point
“avant été hrureusement cnvné, l'attention tôute entière
tant du Gouvernement Fxecutif que de la Législature
{cern dinsee vers l'avancement des intérêts de lal'ravin-
ce, dans un sentiment de co-opiéreration cordiale, il n'y
a nulle raison de douter de la rapisite des progrès da!
Bas-Canada vers In prosperiié, et que cette Colonie ne
wante bientat à la hauteur des portions les plus floris-
sintes du Ceatinent de l'Atnérique.
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L'abondance des nouvelles étrangères, que nous

Vizés de traduire pour ce numero, ne

nous permet pae d'y jomdre nos réflexions.

, Toutec que l'Angleterre offre d'intéressant sc borne

Oudit que la Grande-Bretagne à propose à plusieurs
et des lettres de Vienne. qui paraissent dignes de foi, un carreau de vitre, et ont emporté une montre et des

annoncent josi:ivement que le sièse de Schumila est le-y hardes, Il j arait qu'ils ont ete nterroing us dans leur

ve, et que les Russes retraitent de devant celle | nce ex; lait, ©

formidable. On dit de plus qu'ils éprouvent de grands!

embarras,rour le transport de leurs malades et de leurs

blessés qui se montent au nombre exhorbitant de 50 à | sont noyes en soulant débarquer au sud ; le cap name et ti aates

49,090.
;

Oa assure que le pacha de Widdin continue 2 agi!

sor l'offansive, malgré les renforts envoyés de Bucha-

gest au général russe Geismar. Le pacha ayant une

cavalerie nombreuse. fait parcotrir teut le ays plat

Four intercepter les convois russes. On dit qu'il est

eâtré dans Crajova, et quil attend (des renforts joue foire

une ineursion sérieuse c'ans Ia grande Vatagume.
Toy aças de nouvelles plus récentes de Varn. On

nous dit pourtant que lu gainison Ce cette place est
furte de 20,000 hommes, qui sont pleins de mus et fe-

ront une vizoureuse défense, Si cette forteresse es:
prise, elle coutera probablement aux assaillans au:ant
de vies qu’elle n de défenseur ce comy te la victuire cou-

ters—hezaus Russes; el nous ne voyens pas quel mo-
tif pourrait, les engager à faire ce sacrifice, s'ils sont

contraints d'abandonner toutes leurs positions pour se

retirer sur le Danube. I serait j eu probable, dans ce
cas, qu'ils pussent en Cemeurcr longtemps les mblties

LA FRANCE ET LA MOREE,
: Paris, le 7 Octobre.

fl paraît certain, comme nous l'avons annoncée,il y a
que'ques jours, que nos trour es reviendront de in Morée,
après avoir vu embarquer ‘armée d'Ibral.im l’acha.—

LeCourier Français dit, sur ce sujet : « La nature dé-

fuorable des of éra.ions de Parmée russe Forte naiurel-

lement l'esprit sur les difficultés que In France peu
avoir À rencontrer en conséuence de son exp édition
dns Lu Morée,, Cette inanière d'envisager la question,

our noustrés importante, paraît n'avcir ç as écling 3 € À

Fatention de nos ininistres, ls sont sérs usement oe-
curés, dit-on, À assurer les moyens d'éviter des ; érils
aul nousreduirnient àde trop grnnda sacrifices. Si
nouy devons jouter loi aux brui:s qui ciseulent, notre
Juverncinént cst résolu de se retirer Lonormblement
5 uné exrrière, OÙ Une conduite nventureuse pourrait le

conduire dans des écueils et des sables monsants.—
L'ogcufation des farteressés de ln Mcrée, de quelque
manittequ'elle soit effectuée, de gré où de force, met-
trn.slit“ouune fm immédiate À notre expédr'ion.«
‘Or Ecritd'Alexandrie, que l'amiral français a refusé

de ratifierdé tyritéfait ace l'amiral Cofrington, & main |
qu'on né mettel'irtnée (raoraiss en possession Ces forie-
Serédente 112 Ce

|

ont. à fut naufrage sue des ha-navire Erie, de ce !
Le second et deux miatelots setures de Manicouagau.

le restant de l'equisage sont déburqués au nord avec

qnelques pros isions, dans l'intention de traverser susud.

PARLEMENTPROVINCIAL
pu

B.AS-CAN.IDA,

CHAMERE DU CONSKIL LÉGISLATIF,

Quesec, 21e. Novembre, 1525.

Aujourd'hui à deux Leures, Sox Excesence Sir Ja-

wis hesrr s'est rendu au Conseil Légisintif, avec les

cérémonies ordinaires et s'étant acsis sur le Trone.le

Gentithonnne Huissier de la Verge Noi.c a ete envoyé

 

près de Son Fxeellence, et ectte Chambre étaut montec:

L'Orateur du Conseil Législatfalois prenant Ja paro-
le et à adressant aux membres présens eur à dit:

Messiezss de la Chambre d''axe miblée,

« Jai ordre de Son Facellence de vous informer qu'il
ne juge pas à propos de déclarer lec motifs jour les-

quels il a convoqué ce Parlement Provincial, jusqu'à ce
qu'il y ait un Orateur de l'Asse mibilée duement éluet ap-
prousé ; et 11 m'est en outre ordonné de n'informer si
vous avez procédé à l'élection d'un Orateus, et si vous
l'avez fuit, sur qui votre choix est to.hé. À cola Mr. la-
pinrau à répondu.

Qu'il plaise à Votre Excellence,
» En ubéissance nux ordres de Sa Majesté la Cham-

bre d'Assernblée à procédé % l'élection d'un Orateur, ct
Je suis la personne sur laquelle son choix est tombé.—Je
prie trés 1espectneusement qu'il | laise à Votre Escel-
lence de donner votie sanction à son choix,
Sur quoi l'Ornteur du Conseil Législatif s'adresant

4 Mri Pag inean, Jui a dit;
Mr. I'ajinenn,
» Son lyxcellenec m'ordonne de vous informer qu’il

approve le choix que l'Asstmblée n fuit de vous pour en
être } Orateur, ‘et sw reposant sur votre loyauté, Von ta-
lens el voîfe discrétion, il sanctionne et confirme votre
éleetion.

Mr. Papineau afait alors lectère de la réclamation
d'usage dug privileges de VAssemblée, & quoi I'asscnli-
‘ment de Son Ezcellence#de donné dans ia forme ordi» hire,

sequénic ln présence de Ja Chambre dAssemblee an- |

‘ aouvernins-de se joindre à clie jour mettre Dona Maria

* sur le trône de Portugal.

Le toi d'Angleterre avait été séris.!sement in isposé

+ de la goutte ; mais sa Majesté était inieux aux gJlerusères

|

0a représentus: l'Icande comme étant un pen plus
tranquiile. M. Lnvless avait été arrété n Dublin
comme jrévenu de sé lition, et admis 4 caution pour sa
comparution aus assises deMonaghan,

Sir Fdward Codrington était arrive à Portsmonth,
rlans le J'arspit., de 74, et avait eu, le surlendeman

une longue conference avec le bureau de l'anirauté,
———repr

L'ouverture de notre parlement provincial ne pouvai
pas se faire sous dus auspices plus favorables, ni offi.

une pertpeelive plus flatteuse. Sir Janes Kever ane
nonce, dans son di-cours, des instructions de sa Majesté.

ju sujet des fnanecs, Le. qui sans donte difforeront de

celles qu'av.ut reçues son prédécesseur ; el son Excel-
lence sc montre animée du désir sincère d'avancer les
intérêts généraux de la provinces, et de vues conciliatri-

| ces, qui ne peuvent manquer d'avoir un heureux effet.

Li n'y a guère à douter que le mêmedésir de faire lë bien
et le née cspuit «de conciliation ne ne rencontrent dans
le Conseil Légisiatif et dans la Chambre d'Assem-
hlée, el que l'harmônie ct la concorde, devenues si né-

cossaires au bien-être, nouf‘diriôns presque au salut
du pays, nerègrient entre les trois brañchés de li Légis-
tature, durant toute la session.

 

11 est fembé depuis -Dimanche assez de reige, pou
former de bons chemins d'hiver, dans les campagnes

et ln lerre 5e trouvait assez affermie, dans les endroits

auparavant bourbeux,pur tes pelécs'qui ont précédé.

Les chrmins étnient’en’ très thauvais état | nelout, ci
en quelytes cndrplts dangereux jou les soitures, nvant
ces gélées, qui n'ôbt peut-êtze pas été assezforles pous
fdire des cheniné paitout-mlides et oûrs ; lu élidec qui
serail te’ pofrisMere}Pretment.: yar

: Paci les différents on dit qui courent présentement.
nôus en ppuvons mentionner ud qui, s'il est bica (sds,  tend àlediques l'iuipartialitige( l'iudépendanes delapree

es tenint À la dite Maison
| cu é In. Fustscos Patvosr.

i Four les Condi.tons s'a.lresser au propiiétaire sur les
jeux.

JOSEPH NORMANPEAU.
Montréal, 26 Juillet 1028,

NOTICE.
I DOCTEUR MEILLEUR, en témoignant aux
citayeus de L'Assosm-Uion, et des environs, sa vive

reconnaissance pour l'encouragement qu'ils ont bien
voulu lui nccoriler pendant 84 residence en ce live, et
pour le resret quis fui ont manilesté «le son dej art, in-
forme respectueusesnent ses is d'autres crîtois, et
le public en general, qu'il à remIacé le Docteur J. La-
trie à Se, Eustache, ou il se propose de s'établir d'u:e ma-
ire permanente.

A Vendre à cette Faprimerte.

v= ve MARIAGES.
Luo cau du Speelateur Cunadien, ;

AVIS.
E SOUSSIGNÉ preud In liberté d'informer ses

tous terms chez lui un assortiment yénernl et tes Lien
choisi «es articles suivans, de la meilleure qualité,

Vieux Vin de Malère, L. l., en bouteilles, y ipes
bariquez et deun-barriques.

—— Vin de Port, L. I.
Vin de Madère, L. P.

24 Uciobre 1828.

FES BILANCS ps: CONTRATS pe VENTES

10 Mei 1999,

unis et le public en general, qu'on tiourera en

SAVOIR:

—— Vu de Ténenile, Ji, L'.

Do. de ‘l'énérie, L. P.
Do. do Port, L.
Do. de ‘T'énérifle, C.
Do. de Madère du Cap.
Do. de Mautère de Fayal.
Célèbre Vin Claret de Lafitte.
Sauterne de lu vendange de 1693.
Benecarlo d'une qualiié supérieure, recommand

particulierement aux familles ;
Ft du Vin d'Espagne excellent.

Esprit de la Jatnaique, Fnu-de-vie de Cognac, Geri
-vre de Hollande, ltum des Istes sous le vent, Sluub;
l'eppennmint, Cherry Brandy, Noyau, Enu-de-vie de
Bordeau, Whiskey 4 Irlande d'une quali.é supérieure,
l'hés de toutes des sortes, comprenant Vieux Iyson,
Jeune Hyson, Guaporrder, T'wankey, Souclong, Congo
et Hyson Skin ; Sucre ralliné et double ralliné, Cnston-
nade et Sucre des Indes Omentales: Calé, Chocolat
| Albnny ct d'Halifax; Muscade, Macis, Canvelle,
Uloux de girofle, l’oivre Llane ct noir, Peivre rouge,
Curry Powder, Gingembre, Hervey's Fish Saute, Mihi
room Ketchup, Fasence odAnchois, d O,ives, de Cajres§
Huile d'Olive de qualité suj ésicure, Moutarde cn hou:
eilles et en barritss Ruisios, Figues, Prunes, Amind-s;
Noix d'Espagne; Tabac en torguente, Ciganes; Hoy
md Martin's genuine Blacking ; Porter le Lendres,
Jidre en bouteilles de la mueilleme qualisé; Pajied

é

{ Fonlseap-et Post, Poudre à encre, Cire à cachiclor,Lin) 4
ms de plomb en bois, Papier a envellagpes Seb -cy
puniers, Vitres, Verres à vin et gobelets, Caralles,
une grande variété d'autres articles.

° 1). MACLEAN,

+ No. 149, Rue Saïñt l'ont
Montréal, 9 Mai, 1898, - |

ir SOUSS:GNE'—donne svis qu'il Sucre: 2
seen a La légisiatore à ln prochaine Sessis $

du Parlement Provincial pour obtenir ua»
vilége pour convertir le présent Chemin «+
Front entre Jes limites ou ‘Cons Chaîms-de
Ville de Montréuk, ‘etl'Eglise de fu: Dong 4
Pointe, eu un bon Chemin çle léngre, pour €»
entretenu dans toutesles auinons, pour éterrer >
sidération du ‘l'aux et Péage d'unitenier (de à
sgls ) pour chaque thuvgle, -voituyy à dut
rèuus, Liuiue Où ésriolée LE

Wu, BELIN
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